
un bagage mat! 

Depuis cing ans, jai travaillé avec des 
adultes de faible formation scolaire 
initiale. Leur demande était d'apprendre 
des mathématigues dans le but de pouvoir 
résoudre des problêemes gue leur posait la 
vie de tous les jours. Lé parti gue jai 

choisi a été de partir de ces problêmes 
pour introduire des connaissances dont ils 

avaient besoin. Dans un premier temps, il 
S'agissait de munir les participants des 
groupes de travail, d'outils 
mathématigues gu'ils ne possédaient pas, 
cette introduction métait pas 

gratuite comme dans un cours de 

mathématigues traditionnel mais motivée 
par le besoin de répondre 4 des guestions 
pressantes. 

Dans un deuxiëme temps, 4 partir de 

plusieurs situations traitées, nous 
pouvions abstraire (au sens 

étymologigue : c tirer de ”) guelgues 
concepts mathématigues gu'il était alors 
possible de formaliser. Dans un 
enseignement traditionnel, on enseigne 
des notions de mathématigues formelles, 
on s'entraine 4 calculer pour caleuler 
(calcul numérigue ou algébrigue) et puis, 
éventuellement, on tente d'utiliser les 

Connaissances acguises dans des 
problêmes & concerets y mais pas 
forcément réels. Ici, la démarche est 
inverse : on part de problêmes réels gui 
apparaissent aux demandeurs, urgents a 
résoudre et c'est 4 partir de lê gue Pon 
introduit des mathématigues. 

Je me suis alors posé la guestion de savoir 
s'il était effectivement possible de fournir 
ainsi un bagage de mathématigues 

permettant plus d'autonomie dans notre 

monde actuel. La réponse est oui a 
condition de traiter suffisamment de 
situations pour pouvoir abstraire les 
concepts mathématigues. 

Par ailleurs, cela a permis, au travers de 
situations trés diverses proposées par les 
différents groupes, de réfléchir au bagage 

mathématigue minimum gue devrait 
posséder 4 la fin de Pécole élémentaire un 
homme de notre temps. 

Nous donnons ici un exemple d'une 
situation traitée et les conclusions 
concernant le bagage mathématigue de 
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base. I est bien évident gue tant Pexemple 
gue les conclusions concernant le bagage 
de base sont localisés (la France) et datés 
(1973-1978). Ailleurs ou en un autre 
temps, les choses ne peuvent pas être 
reprises telles guelles. Mais la méthode de 
travail peut ëtre utilisée partout et tout le 
temps. 

L'enseignant doit évidemment bien 
Connaitre la matiëre gu'il enseigne mais 

guand, guelgue part, guelgu'un demande 
une formation, il faut avant tout partir de ` 
ce x guelgue part ” et de ce c guelgu'un ”. 
On menseigne pas 4 un adulte auguel la 
vie a apporté des connaissances (souvent 
a organiser) comme 4 un enfant dont 
Pesprit est en train de se former. On 
menseigne pas (on ne devrait pas 
enseigner) en Afrigue comme en France, 

en 1978 comme en 1880. Ce dgui est a 
ufiliser de ce gui suit ce sont les idées en 
jeu, Pesprit et non la lettre. Ces idées ne 
sont pas originales. Ce sont celles gue 
Paulo Freire a mises en pratigue depuis 
bien longtemps déja pour 

Palphabétisation (1). 

Nicole Picard 

ANALYSE DE JOURNAUX 

Cette étude a été réalisée dans deux 
groupes : 

e un groupe de jeunes (14-15 ans) de 
deuxiëme année de la maison familiale 
rurale de Saint-Flour; 

e un groupe de moniteurs d'alphabéti- 
sation. 

Elle comprend deux parties : 
— Ouel est le statut des nombres dans 
la presse; & guoi servent-ils ? Com- 
ment sont-ils écrits ? 

— Une approche des contenus d'un 
journal. 

(1) L'exemple présenté ci-aprês et les cor 
clusions concernan 

gue de base sont ti 

thematigue et auto ( 

blié par VIrem Paris- 
756005 Paris. 

ématigue pou 

anal. 

|. — LES NOM 

12. Etude faite 

par un groupe de jeunes 

sur c le paysan du Cantal x 

On relêve les nombres de |la 
premiëre page du &paysan du 
Cantal x. 

Nombres écrits en chiffres 

Nombres entiers 

25; 35; 2; 1; 30;: 6O0; 100; 8: 
75 008; 76 277; 15 000; 481 110; 
120;:28:8; 1975;:9: 482 854:210: 
93; 81; 10; 63 OOO: 10; 15: 18:25; 
48; 54; 24; 45; 3104; 22; 91; 
1975;27;:8; 12;2 927:92:27:18: 
20; 4; 8B417; 6058; 6OO1;: 3: 25; 

4; 1400; 1;8; 1;4; 1975: 46 6O00: 
30; 02; 7922;: 31; 1958: 7: 8: 

1962;23; 375: 8:9; 10;:11:6: 14: 
18; 1617; 410; 16; 20: 21; 25. 

Nombres 4 virgules 

71; 975; 8,30; 8,00: 7:20: 6,70; 

2,00; 3,90; 2,00: O,60; 14 685; O0O; 

1,00; 15 OOO,OO; 392,00; 98,00; 
294,00; 3 001,3; 698,00; 1 300,00: 

886,00; 10816,00; 2272,00: 

8 5B44,00; 2421,00; 695,00: 

3 945,00; 165,00; 2 440,00; 587,00. 

Nombres relatifs 

(F 20); (* 10); ( 260): (- 260).



r la vie guotidienne 

Nombres intervenant 

dans des écritures 

de pourcentages 

35 %; 2%; BEY%; B7%; 13 %; 
46,68 %; 20,18 %. 

Nombre intervenant 

dans des mesures 

ou des repérages 

3,50 m; 1,50 m; 1,60 m; 4 m. 

15 h; 15 h30; 16 h30: 16 h:8 h; 
9h30; 10h30:11h30:11h:13h; 
8 h 30; 20 mn. 

Nombres écrits en lettres 

dix; auinze; deux; second; une; 
premier; deuxiëme; auatriëme; hui- 
tiëme; cinduiëme; sixiëme; septiëme; 
troisiëme. 

2“ Exemple : 

une classification faite 

par un autre groupe 

a partir du  Monde ). 

Nombres dgui servent 4 compter 

x. : 184 (pages); 5 882 (patriotes); 
45 (jours); 34 (voix contre 17). 

Le nombre de morts devrait être de 
Vordre du millier. 

yse de journaux 

BRES OUE LON RENCONTRE DANS LA PRESSE 

17 SECTEUR (6 siëges) 
16* urrondlsaement 

Ins. : T2 694 : suff. expr. : 48 403. 
—— Gauche (MM. Fiazb&n. dép., 
P.C. Guldoni. G6PB.; Mattel. ' 
c 8. MRG. ; Mme CaAMOUS, GB. 
PO;M Dw!d. 6. á&f'c',' 21 $69; 

étig.), 9360 ; cmm (M. Afllaud, 
RPR.), 8434 écol (Mme Ar- 
noux), 4889 : extr. g. (Mme Ve- 
gMante), 1716 : Jobert (M. La 
raize), 1866 : Le Pen (M. Pauty). 
1018 : Rien gue des femmes 
(Mme Guillerm), $78 : royaliste 
OM , 165 ; Pollution et 
renouveau -(M. Puderbeutel), 8. 
BALL. 
1971. — Ins. : 7$ 920 : suff. expr.: 

40 268 : Un. dém. (M. Stband. P.C). 
1699 ; maf. (M. junot, rép. ind.), 
15 305 cent (M. Machino. Cent. 
rép.), Hlo. est. g. (M. Barjonet. 
:’:‘U , E SRO : ert. d. (M. Pissavy), 

1974. — Mitterrand. 31 B67 : Giscard 
G'Estalng. 27016. 

' Les @vénements. du. Bud ont 
vé l w es Pmb?u “Bociaus. et o gt?g—\:l& du " en Provo- 

dEz” estlm;umxau‘: EE i 

U té d la- 
a a la guaat-totaltê 

Une centaine de viclimes 

en Bulgarit 

Ceux-cl pro- 
Posent une solution pour gue cesse 
lê génocide des renards (deux m” 
lions selon eux, depuls dix ans, 
Geulement prês de dix rmTlie renlrd! 
étaient enragés: un 1 selon 
VO.N.C) 

On ne devralt mettre én chan- 
 tier en 1977 gue 475 0 logements, . 
' contre 492 300 & (solit une 

' batsse b. succédam A des 
 baisses. précédem.es de 46 % des 
mises en chantier en 1976 et de . 
63 en 1975). Cetze prévision, gul 

estime A (dont 150 ooa 
— (HLM) k nom re de log 

' atdés aguli seraient lancés cef.t.e" 
année, contre 2i5| logements 
du seeteur librê, est publiée dans 
le e tableau de bord conjoneturel. 
du logement s (trimestriel) de la. 
direction de la conioneture du 
ministére de l'éouiaemant 

Le numéro da _qu onde- 
#até 13-14 mars 1977 a été- 
b me;: oxemplains. . 

En octobre dermer 569 500 me- 
tallos (21.6 %). gagg) ient molns 
de 2000 P par mo et 154 
(58.5 %) moins de W‘Fl-% 

Nombres dui servent & mesurer 

On relêve aussi (page économigue): 

2 (millions de tonnes): 4,5 (millions de 

tonnes environ); 

3 6OO OOO tonnes; 4 AOO OOO tonnes; 

16 OOO a& 20 OOO tonnes; 

9OO livres; 1 400 livres. 

@ EN ITALIE, LE DEFICIT DE 
LA BALANCE COMMER- 
CIALE a doublé en un an, 
s'étant élevé en 1976 A 5407 
milliards de lires (30 milliards 
de (francs). les @Yportations 
$talfennes ont atteint 30904 
milliards de lires, en hausse de 
352 % par rapport A 1975. Les 

 importations se sont #levêes A 
36 306 milliards, en augmen- 

de 441 %. 
Seul le mois de juillet a 

enregistré un solde positif 
4 111 milHons), avril a été 

A EE —— ons). Le deit 
pêEtrolief s'est élevé en 1976 A 

. 16 milliards (37 milHards de 
. — (AFPS 

' Lundi 1 ra, A 1 heures, la 
presafon atmospbêrigaue réduite au 
Diveau de la mer étalt, A Paris - Le 
Bourget, de 10}22 miilibara, soft.- 
7592. mm\metr mercurs. 

Ce n'est pas seulemenj'un mar- 
Ché de 150 milllors de dollars (envl- 
ron 750 mlllians de trancs) aul 
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@ CLASSEMENT GENERAL : |. 
Freddy Maertens, groupe Velda- 
Flandria, 25h 17 197, 2. Thurau a 
137. 3. KnetemannAa 22”, 4. Merckx 
A 2:"'. ete... E 

Une contribution du Fonds de 
$veloppement économigue et so- 
lal, de Vordre de 23 millions de 
rancs, 8. cer la 
ituation de la sidurgie et de la 
1étallurgie dans le département 
e VAveyron et ouvrira aux entre- 
rises de nouvelles possibilités 
Our la diversificatjon de leurs 
“tivités. 

Le satellite est un cylindre de 
93 centimêtres de haauteur et 
TA1 tentimêtres de diamêtre; II 
pïle 254 Kilos. @uatre corrections 
d'orMTê”ont été nécessalres pour 
Ggue le satellite se place BUu- 
dessus de Véauateur, par 130 
degrés de longitude est. s 

Le 1 maTd, SelOR TES” mesu, 
faites dans divers observatott. 
Stsmologigues du monde, la ma- 
gnitude seratt d'environ 72, ce gut 
aat trés compdYable celle de 
novembre 1940. 

Cyclisme 
—— 

PARIS - NICE 

. 1665 km en 42 min. 8 sec. (moyenne ‘2'2731 k?n.)h 2. Prie s 
d. Telri?n (PB) 1 3. Wesernael B.); 
tous mer:e ‘tïx:xims Guttterez (F.) 

as e i 

Le vief] habitué arrivait, Jal, 
Sans signe distinctif, vêtu dun 
coOmplet gris hors d'usage on 
voyait A& peine son tit  filet rond, gw'i] tenait plutét sous sa 
veste; 1 entraft comrme ca dans 
la mer, mine de rien, jusgu'au 
cou, et vingt-cing minutes plus tard réa t avec kilos de bouguers sauteurs d se: 
poehes.. .. .s 

s Rese s 

Nombres intervenant 

dans des pourcentages 

Plus de 15 % de la consommation 
mondiale. 

Les cours de cacao ont progressé de 

14 % en moyenne. 

La consommation du café a baissé 

de 16 % aux Etats-Unis. 

Les gains sur les matiëres premiëres 
ont atteint 950 % en six ans, soit 713 % 
aprés réduction des commissions. 

D'aprés M. Hansen, la croissance 
économigue fut en moyenne de 6,7 %, 
Vaccroissement démographigue @étant 
alors de 2,6 %. 
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Cette coslition rasaemble 273 347 suffrages 
(32.09 “%) contre 20397 (o8.$7 %) en 1971. La ... , . sEEs E , 

gauthe progresse en volr l en `pourcentage 2.449.000 tonnes. Dernier résultat 

dans tous les secteurs. Elle atteint ses meilleurs encore amélioré par la diminution 
scores dans le 19* arrondissement (44.1 “. dans des Som 
le 20* (43.14 %), dans le 12* (42.7 “Y et les plus ED -20,5 %). 

ions des centrales 

falbles dans le 16* arrondissemeht (13.2 %), le 
Be (15.6 %) et le 7 (17 %). Sa pro STfon par 
rapport A 1971 attelnf jusgu'A six points de 
pourcentagd dans le 9* arrondissement. 

Nombres dui servent ê 

MARDI 15 MARS 1977 
Page 19 
CHAINE 1: TE 1 

les c infimidalions ” 

a R3. Nice 

@ Un ouvrier dgé de guarante- 
siZ Gns, pêre de guatte enfants, 
M. Jean Ramon, derneurant ê 
Avlon (Pas-de-Calais), a (fadt, 
vendredi 4 mars en début d'aprês- 
midi. une chute de dix mêtres 
alors gu'fl réparait le toit du 
magasin la fosse 7 de Liévin 
(Paa-de-Chlais). T) a tué sur 
le coup. 

Nombres dui servent & désigner 
des classes ou des objets 

Une peinture. 

Une voiture. 

Oualifications professionnelles. 

GOs GL 76 GARANTIE 
204 cradt BAB.75.48 

E i 
PLTRIERS, G. 

ue Daguerre. 14 
fs Tel sE1 9708. - 
E ss S 

Nombres dui servent 4 coder 

Téléphone, code postal, C.C.P. 

' Secrétariat du VAdresser lettre 
Conseil d“Administrotion ne 3.59. " 
du CIPEA T 
B.P. 5689 

Addis Absba 
Ethiopie 

manuscrite $ 
V. et photo sous référence 

- OLICHAU SA, 

PROBLEME N* 1710 

1234 56789 

p d 

Tempêératures relevées sous 
abrihierd 7 heures : Ajaccio :4; 
VBiarritz: $; Bordeaux : 4; Bré- 
hat: 7; Brest: 8; Cannes : 7; 
'Cherbourg: 6; Clermont-Fér- 
irand : #1 ; Dijon : 2; Diserd :6; 

lAn,c. pé!eéw aprês llcr'nswe peina, 
ay! niv. Bac G-2, BTS publici r an. MEDRE-ofelt en seire s 

'humaines, rech. poste Stabie,. 
COMMErce, tourisme, publjrité,! 
Bvec possibilité nsoonsob‘f"és 

R“il donne satlsfaction. 

3, bd Voltalre, - 
AGP 11'.M%R‘p:;.'büquc. 

ELECTRICIENS 003 
| PEINTRES 003 
'ENDUISEURS EE SG 

“AVI 3000 

S, RUE DES ITALIENS$ 
9527 PARIS - CEDEX 68 

CP. 207-23 Paris E 
Télex Pazls n* 65057 
Tél. s 246-72-23 sAR sR 

prês de VAutriche. de la Suisse et du Liechtenstein. 
Pour #ctifs et étudlants. Cours de 2 A 12 semalnes de mai A octobre. 

DEUTSCHES SPRACHINSTITUT 
BANTINGSTRASSE 17-19-A, D-8990 LINDAU 

EE y 



Couples de nombres 

7 

2/1 Dom Alari 
S/1 Fwoek . 
/1 Funny Hobl IP Y by 

17/2 Dautanka 
13/1 King Klain Centre. Seulement 'les zones 

d'aménagement seront plus pe- 
fites. : aur les trente ZAC créées 
au dernler trimestre de 1076 hih 
seulement conbermalent mliile & 
deux mille logements ; les autres 
-portalent e&ur auatra cents A 
hult .oenta logements. 

POUR IMPORTANTE SOCIETE METALLURGIGUE 
. | (PROVINCE AGREABLE) 

JEUNE DIRECTEUR 
— DEPARTEMENT 

R LA VIE OUOTIDIENNE 

Corse 

Baléares 
Bij.1C35 F 

Maroc 
8j.110S F i 

Tunisië - ' yougeslavie 
ë 6 ).3 106F 

et indonésie, Pays de VES!, Kénya, Espagne, Pêrou, Bollvle, Hes Grecgues, 

Thailande. inde. eic... 

e PREMIERE DEFAITE de la 
France battue 8 -2 par Pltalie, en 
championnat.du monde de hockey 
ur glace, groupe CA Copenhague. 

VENTE KNOW-HOW 
120.000/150.000 F/AN 

C'est un ingénieur parlant couramment anglais 
disposant de 5 A 10 ans expérlence dans la fonction 

Oduotion (domaine métallurgjie) souhaitant évo- 
fonctions technico-éommerciales uer vers des 

internatlonsles de haut niveau. 

Eerire en prêcisant la référence 492 & : 
110, rue de Sévres, 

75018 PARIB GFC 

Oielaiaie rE Guelgues ré 

19 Sauf dans des cas précis (pour 
des raisons de compétition par exem- 
ple : élections, compéêtitions sportives, 
bourse, ou des raisons scientifigues), 
les nombres sont en général donnés 
avec deux ou trois chiffres significatifs 
150 OOO (Vunité est le millier — ou 
même la dizaine de milliers); 150 mil- 
lions de dollars, 23 millions, etc, 

20,5 %. 

2% Les nombres indiguent souvent 
un ordre de grandeur même si cela 
n'est pas exprimé (par les termes cde 
Vordre de, &environ s par exemple). 
Cet ordre de grandeur est en général 
suffisant (une chute de 10 meêtres, 150 
millions de dollars). Cela justifie le petit 

nombre de chiffres significatifs. 

3% Faire des opëérations (additions, 
multiplications) sur certains nombres a 
un sens. 

Exemple : Pour les rêpartitions des 
votes du 9 arrondissement, cela a un 

sens d'additionner les voix de la gau- 
che et celles de la droite, de faire la dif- 
férence ou le guotient de ces sommes. 

Pour d'autres cela n'a pas de sens : on 

peut soustraire des nombres indiguant 

Liverpool-Saint Eticnné (0-1) 

(0-D) 

découver | 

Vols 4 tarifs reduits pour 

. des tempêratures, cela n'a aucun sens 
de les additionner ou les multiplier. 

On peut avoir une addition des nom- 

bres indiguant des durées. Cela n'a pas 
de sens d'additionner des nombres 

fournissant une indication d'horaire 

mais cela peut avoir un sens de les 
Soustraire. 

Cela n'a aucun sens de faire des opé- 
rations sur des nombres gui servent a 

“O Ensemble de fermeture Keso, 5 poinis ,b 
de condamnation glindre double, haute * 
séeurité, technigue suisse, . 
@ aver renforts dr , 
MWI::{ ER Q&ê&fv 
@ Blndage de la porte (t6ls d'acier *. | 
dleetro-aingute (16/10%), ,.. 
Pose de la serrure a du blindage (pri 
Pour ung pose simple sur porie plag, .. 
huisserie bois - Parisel . ‘8 F: 
froche banlieue), * * * 70 

E 

- T500F. 
`ire des nom 

o Kiev-Bayern Municl 

Bruges-Moenchengladbach (2-; 
Dynamo Dresde-FC Zurich(1-: 

i ê 17-34 Es 
. Voyages plus spécua!emcpt téservés aux 

' m éludianis et jsunes. —3 

coder (on n'additionne ni les numéros 
de télêphone, ni les codes postaux, ni 

les numéêros de voiture, ni les guali- 
fications professionnelles, etc.). 

4% Les couples de nombres peuvent 
Suggêrer: 

— des divisions: 15 jours 3130 F 
(combien par jour ?); 

— des différences (matchs); 

— simplement des encadrements & en- 
tre mille et deux milles logements m 
&réservé au 17-34 ansm. 

5% Une information est souvent don- 
née en utilisant 2 unités x 150 millions 
de dollars, environ 750 millions de 
francsm, & 1012,2 millibars, soit 759,2 
mm de mercure x. 

6“ Les journaux peuvent fournir des 
énoncés de problêmes faisant inter- 

venir des grands nombres gue on n'a 
pas Voccasion de rencontrer dans la 
vie de tous les jours. 

, La terre disprua d'environ 1 mll- 
liard 400 mlllions de kllométres cubes 
d'eau (2). Mais Cette eau pour 
97,3 “, (soit 1 milliard 362 200 000 

Kilomêtres cubes) est Balêe puls- 
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|. au'elle constits Focean mondial, Le 
| volume total des eaux douces n'est 
donc aue de 37 BOO 000 kllomêtres 
cubes. LA eamore, la plus grande 
partie de cette eau doucd (99.6 “%/o) 
est en dehors des' clrcults d'usage 
immédiat. 29'161 600 Ml2matres cubes. | 
sont -gelés s — dans tous les sens 
 du terme — dans les calottes polal- 

res et ies glaclers et B 467 000 kllo- 
mêtres cubes sont enfouis dans le 
sol st le sous-sol (dont environ les 
deu: tiers sont hors de portée, 
pusaue & plus de 750 mêtres de pro- 

f un. , 

 Finalement, il ne reste d'utilisa- 
 Die aue 08 % de Veau douce : 
132 800 kilomêtres cubes dans les 
acs et les maréceges, 15 120 kllo- 

 meêtres cubes dans [Vatmosphêre, 
3780 kllomêtres cubes dans (es 
Cours d'eay. Au total, les 151 200 kllo- 

 mêtres cubes disponibles ne repré- 
Sentent guêre aue 0,36 % de Veau 
douce. mondiale, et .0,009 “. de la 
totalité de Vesu présente sur la 
Terre. . 

79 On pourrait faire une étude des 
différentes unités utilisées mais en fait 

ce travail serait beaucoup plus riche ê 
partir de documents tels gue &images 
économigues du monde s (Les éditions 

Sedes), ou Vannuaire de [Insee. 

LA SEIZIEME VENTE DE 
VIN DES HOSPICES DE 
NUITS : SAINT - GEORGES 
(CBte-d Or) a été marguée par 
une hausse moyenne des cours 
de 66.2 % par rapport A Van- 
née prêcédente. @uatre-vingt- 
douze piêces de vin (une piëce 
'représente 228 Mtres) ont été 
vendues .au prix moyen de. 
5637 F rune. soit au total une 
recette denvlron 58264 F. 
L'augmentation des cours. ana- 
lgáue A celie de la vente de. 
VHospice de Beaune, £n no- 
vembre 1976, est due..d'une 
ga.rt, ê "excellente agualité de 

a récolte 1976, succédant a 
deux années médiocres, et, 
d'autre part. & la .présence 

d'acheteurs étrangers'(anglat Suisses et hona.n%a!s. ?zg%guls—' 
Dréoédentes, la ma rêcolte avait été .*Zá‘êfse“ i les nézociants francais. lLe. -Guvée la plus chêre. deux lotg gerNêerte-BêmEGeorges ' 'pre- 

* Cuv g_&? s a‘tmmdea filles de 

).. alors gue, les années 

par 

7500 P ia 

(2) Tous les chiffres CcONcemMMant eg volumes d'eau esont, blien évidem- 
ment. ie résultet d'estima Hons. Mais les apécla ' nienïem_ listes les admettent génd- 

Nouveau siylo pour Pété, le “naturei", les dessins exotigues et fofklori- 
agues, et donc. 
* Les dessing d'insplration aztêgue, africaine, le style “batik' tous les cotons insolites, les rayures munti- 
colores. *Les ons en panneaux, en carrés etfoulards, en patchwork, toutes sortes de desslnsê 
base. * Les crépons, les baptistes, las seersuckers, es cotons daspect sauvage, les tolles écrues. 

de T,9OF a 37,90F le matre 

Autre exemple dimprimêéês “dans. le coup", et vralment a ce prbrla.. 
lis nous arrlvent de Grande-Bretagnd 
décider d'en falre des robes, des b 

G6s pett$ dassins adorables, aux coloris ingttendus. A vous de 
des jupes-. 

larg. 90 cm '9,SOF le mêtre 

Allure, charme, variëté m les cotons suisses. 
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l. - RÊPARTITION DES DIFFÊRENTES RUBRIOUES 

10 Étude faite 
par un groupe de jeunes 

sur la premiëre page 

du & paysan du Cantal ) 

a) Calcul de la surface de la 
page. 

longueur — 88,5 cm 

largeur — 62,4 cm 

885 cm X 624 cm — 5 522,4 cm2. 
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b) Découpage de tous les articles en rectangles. 
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c) Classement des articles par 

rubrigues : 

Publicité 

- Informations agricoles 

- Foires et marchés 

- Divers. 

d) Calcul de la surface de cha- 

gue rubrigue. 

Les surfaces ont été découpêées en 

rectangles. 

L, L2 S2 

m cm cm 

Publicité 17 17,1 2907 
15 83 1245 
187 252 345,24 
25 10,5 262,5 
20,7 13 269,1 
117 122 142,74 

8 20,9 1672 
122 109 134,07 
71 58  33,06 
21 83 1743 
8 55 44 

——m 1830,54 



a
 

8 | 212 15 318 
E | 113 262 29606 
? 1‘ 122 56 6832 
? l 192 112 215,04 
z | 125 158 1975 
g L ——m | O94,92 

f | 168 19 18272 
ê | 131 245 336,65 
E | 187 196 26852 
% | 184 193 356,19 

Ë ’ 308 191 58828 
D | 25 17 425 

—m g 10636 

| 

ë | 24 12 288 
£ | 20 12 280 
——m B28 

5 559,82 

Remarguons gue : 

5 559,82 5 5224 

(Somme (Surface 
des surfaces de la premiëre 

des différentes page) 
rubrigues) 

Cela est di 4 Vimprécision des mesu- 
res. 

e) Pourcentage des différentes 

rubrigues. 

Cela revient & exprimer la surface de 
chaague rubrigue en choisissant la page 
comme unité de surface (5 B20 en 
CM). ' 

Éeriture 
$ $/5 520 on % 

Publieit@: 
' 1830 083 83 
Informations agricoles : m 

1095 020 . 20 % 

Foires et marchés : j EE E 
2110 0,38 B8% 

Divers : a j m 

530. 0,10 10% 

1,01 

L'erreur est due : 
1 & Varrondi, 

2% ê (imprécision des mesures. 

Avec les élêves les conclusions sui- 
vantes ont été dégagées: 

— Les foires et marchés tiennent une 

grande place, est-ce une préoccupation 
des agriculteurs ? 

— Linformation agricole devrait être 
plus importante. 

— Est-ce normal gue la publicité tienne 
une place plus importante gue [infor- 
mation ? 
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20 Étude faite 

par un groupe 

a partir du journal 

a le Monde x 

Le but aue s'étaient donné les mem- 
bres du groupe était de chercher la part 
de publicité dans c /e Monde y (il serait 
intêressant de faire le même travail 
avec d'autres journaux pour établir une 
comparaison). 

1% La premiëre proposition a été de 
dêcouper toutes les publicitéês et de les 
assembler pour déterminer la surface 

de publicité par rapport ê la surface du 

journal (il faut disposer d'au moins 
deux journaux). 

29 On représente chaague annonce 
publicitaire sur un papier auadrillê en 
essayant dans la mesure du possible de 
constituer des assemblages sans hia- 
tus (1 come 1 bord de carreau). Deux 

feuilles 21 x 29,7 sont utilisées, la 
deuxiëme est dêcoupêe de facon a 

& boucher les trous y de la premiëre, les 

restes sont découpés et assemblês 
pour former deux rectangles. 

3% On représente chaague annonce 
Sur un papier guadrillé, les membres de 
Véaguipe sapercoivent dgu'en mettant 

les reprêsentations des annonces bout 
ê bout, il se forme des & trous x, ils ont 
alors Vidée d'utiliser la correspondance 

1 cmze 1 carreau pour représenter une 
annonce non pas par un dessin a 
Véchelle mais par un nombre de car- 
reaux éguivalent 4 la surface en cm? rê- 
partis de facon & boucher les trous. 

Cette mêthode s'est avêrée beaucoup 
plus rapide ague la premiëre. 

49 Certains, en observant le journal, 

S'apercoivent gue dans /e Monde en 

tous cas, une approximation convena- 

ble consiste & choisir comme unité de 
surface la colonne, les publicités cou- 
vrant en largeur toujours un nombre 
entier de colonne, la hauteur pouvant 
être exprimée approximativement par 
une fraction de colonne (1/2, 1/3, 1/4, 
1/8, 8/2...). 

Cette approximation permet une 
évaluation rapide de la surface occupée 
par telle ou telle rubrigue par rapport ê 
la surface totale du journal (chaaue 
page étant constituée de 6 colonnes). 

Nous allons a titre dexemple utiliser 

les 4 méthodes pour une partie du 

Monde du 22-3-77. 

1o Voir annexe p. 35. 

On remaraue aue la largeur d'une 

colonne du Monde est de 5 cm et la 
hauteur 45 cm. 

Voici les dimensions de chaague pu- 
blicité : 

Largeur 
N Pu (nombre 

en cm 
de colonnes) 

1 20 1. 

2 20 1 
3 5 2 

“ N $ M 1 
5 31 1. 

6 34 is 
7 104 1 
8 13 2 
9 135 1 

10 30 5 

2% et 3% dessin sur guadrillage. 

(voir page suivante) 

Les différentes publicités, lorsaue le 
travail est terminé sont représentées 
en tenant compte de leur surface mais 
pas de leur forme. 

Les publicités assemblées couvrent 
un peu moins d'une page (pointillês). 

49 Calcul des hauteurs correspon- 

dant & des fractions de colonne: 

Fraction Hauteur en cm 

Ai ' 
IE 7 | 

1/3. 15 
MA M2G 
18 9 
6 15 
/T m N 
18 G6. 
9 5 
RT EE N ' N 
A iF EE 3,75. 
1/15 3 

NE Hauteur Largeur Fraction 
en cm en colonne  de colonne 

1 0RE AA ER 4/9. 
2 20 1 4/9. 

' dies EE E S 2/9 
4 57 1 1/8 

5 nEE M RSAI i P 
6 A AE 1/12 

71. 104 1 28 
N r N 1 

9 135 4 2/1. 
10 30 5 10/3 
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DECLARATION e Les axiomes naissent et de- 
' DES DROITS meurent libres et égaux en 

DES MATHEMATIOUES 

a disposer 
d'elles-mêmes 

e Le régne de VÉvidence est 
aboli. 
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droits; les distinctions de va- 
leurs ne peuvent étre fondées 
gue sur Vutilité. 

e Le concept de vérité est li- 
mité essentiellement au-dedans 
d'une théorie donnée; nulle 
proposition ne peut ëtre envi- 

Cette méthode utilisant les fractions 
conduit & des calculs gui ne sont pas 
trés agréables 4 manier. Elle ne se jus- 
tifierait gue pour les journaux dans les- 

auels les panneaux publicitaires cou- 
vrent 1, 1/2, 1/4 1/8, 1/16 de pages. 

Par contre il serait intéressant de 
faire les calculs en prenant comme 
unité de 1 cm de colonne. 

On calculera ainsi rapidement: 

20 x 1420 x 14BX24BT 
137 134 1104 X1 
13 X 2 4185 X 14430 x5 
262,30. 

IN
 

: 

Or en cm-colonne une page mesure 
45 X 6 — 270. 

La publicité étudiée occupe donc un 
peu moins d'une page. 

Pour c /e Monde y du 29-3-77, non 
compte tenu des petites annonces, la 
partie de publicité correspond & un peu 
moins de 9 pages sur 38 soit & peu 
prês le guart. 

Critigue des différentes mé- 
thodes proposêées. 

La méthode utilisant le découpage 

puis [assemblage en surfaces éguiva- 

lentes 4 une page de journal est inté- 
ressante car elle rend compte des fon- 
dements de la mesure. 

La méthode consistant & calculer les 
surfaces publicitaires dont les deux di- 
mensions sont données en cm conduit 

ê des calculs lourds, il est préférable — 
puisgue cela correspond ê la pratigue 
des journaux —- de donner la largeur en 

colonne. Son seul intêrêt pourrait être 
de motiver le calcul de surfaces en cen- 
timêtre carré mais il semble pédagogi- 

guement plus valable de faire réflêchir 
au choix des unités gui conduiront aux 
calculs les plus simples. 

La méthode dui consiste & représen- 
ter sur du papier guadrillê est intêres- 
sante car elle conduit & représenter des 
surfaces en changeant d'échelle. L'in- 
têrêt est aussi de représenter les surfa- 

ces en tenant seulement compte de 

leur mesure. 

sagde gui n'en fasse expressé- 
ment partie. 

e La liberté consiste d pouvoir 
énoncer tout ce gui ne contre- 
dit pas d'autres énoncés. A insi, 
Vexistence de chague axiome 
n'a de bornes gue celles gui 
assurent avec les autres axiomes 
la non-contradiction de la théo- 
rie dont ils sont la base.



un bagage minim: 

Dans tous les groupes, il est apparu 
due ce dui est essentiel est tout 

d'abord de savoir organiser des don- 
nées, schématiser une situation. II est 

donc important de disposer d'outils 
pour ce faire. Ensuite, il faut pouvoir 
traiter ces données : cela impligue agu'il 

faut avoir 4 sa disposition des connais- 
sances et des savoir-faire mathémati- 

agues. 

l. - ORGANISER 
DES DONNÉES, 
SCHÉÊMATISER 
UNE SITUATION 

II faut pour cela @tre capable: 
e d'extraire les données pertinentes; 
e de les désigner; 
e de les mettre en relation; 

extraire les données pertinentes : 
la premiëre phase de (Vorganisa- 

tion des informations nêcessite @êvi- 
demment la compréhension de la si- 
tuation : il est parfois impossible de rê- 
Soudre un problême parce gu'on ne sait 

pas de aguoi il s'agit. I faut pouvoir ex- 

traire, de données parfois confuses, les 
éléments pertinents. | arrive dans les 
situations rêelles, d'une part gue certai- 
nes données sont inutiles, d'autre part 
ague, au contraire, certains élêments 

manauent pour aue Von puisse ré- 
pondre ê la auestion agu'on se pose. 
Linventaire et la guête de ces informa- 

tions managuantes font partie de la rê- 

solution du problême. Dês aue on dis- 
pose des données dui semblent néces- 
saires il faut les 
désigner : la notion de désignation 
nous apparait comme essentielle . | 
est impossible de mettre en forme (for- 
maliser) une situation pour pouvoir la 

traiter si,désigner les élêments de cette 
situation et les 

mettre en relation, se sentir ê Vaise 
dans un calcul formel, ne sont pas des 
outils réellement intêgrés au bagage 
intellectuel. l| nous est apparu gue pour 
cette formalisation, Vécriture des rela- 
tions entre données sous la forme tra- 
ditionnelle d'éaguations n'est pas la 
meilleure méthode, il est bien pré- 
férable de suivre la compréhension pas 

ê pas de la situation et de formaliser la 
mise en relation par des chaines de 
c machines v. La notion de machine 
apparait comme essentielle pour Vor- 

ganisation des données. Elle va 

conduire & 

schématiser les données : de la 
bonne organisation, de la bonne pré- 
sentation des données dépend la faci- 

lité du traitement de ces données donc 
de la rêsolution du problême. II faut 

donc disposer de schémas divers. Nous 
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remardguerons aue lorsgue nous ré- 
solvons un problême, nous ne trouvons 

dgue rarement d'emblêe une pré- 

sentation des données efficaces, i 
nous faut faire un travail sur la schéma- 

tisation elle-même. Par ailleurs, il ny a 

pas, en général, une seule maniëre de 

schématiser des données. l| ny a pas 
de solution type. 

I. - TRAITER 
LES DONNÉES 

Cela va nêcessiter toutes sortes de 
conNaissances et de savoir-faire. 'Ci- 

tons en vrac et sans hiérarchie dimpor- 
tance: 

e fonctions numêrigues diverses (éta- 
blissement de tables, reprêsentations 
graphigues); 

elbelgu -o AN m | 
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e calcul sur les &machines y (chaines 
de machines, machines inverses, ré- 

duction de chaines); 

e transformations d'expressions algé- 
brigues (en particulier 4 Vaide de & ma- 

Chines n); 

e utilisation de tables numêriagues; 

@ utilisation de minicalculatrices; 

e calcul dans D, calcul par approxima- 
tion (& Vaide de mini-calculatrices) cal- 
cul mental d'ordre de grandeurs; 

e représentations graphigues. 

Nous allons expliciter de facon plus 

précise les connaissances et savoir- 
faire gue nous avons utilisês dans les 

diverses situations rencontrées depuis 
cina ans dans nos groupes de travail et 
rencontrées par les formateurs dui ont 
travaillê avec nous. 

Nicole Picard 
Irem Paris-Sud 

ANNEXE * 

TAIAAS S 

OMm m erier ermeet M 

LE SPORT 
France. 

LES MAIRES DE FRANCE 
COMPTENT SUR NOUS. 

Nettoyer les rues. Installer le télé- 
phone.Eteindre lefeu. Tous lesjours, les 
camions Unic assurent dinngmb 
services dans les villes et lesffi 

Ouand nous avons divel 
miers ateliers, il y a 70 ans 
pensions pas encore gwUnicj d 
si grand rêle dans la vie du pays. 

Aujourd'hui, mnous construisons 
18 000 camions dans nos trois usines de 
'Trappes, Bourbon-Lancy et Fourcham- ' 
bault. Et Unic donne directement du | 
travail 4 10 000 personnes. 

De 3,$ A 38 tonnes, les camions Unic réussissent dans tous les 
métiers - du service municipal au transport long courrier, du travail `V: 
de chantier & la livraison a domicile. " d a r 

Les milliers dentreprises gui les utilisent pour leurs transports,””' ” "é 
" PSAER les millions de consommateurs gui en dépendent pour Jeurs Appro-' 

visionnements comptent sur eux. j 
Comme beaucoup de maires de France, ' 

' frangals de s : v 
P EE E TS RE. T 

j 

. 

* Comparer au tableau p. 34. 


